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Le cœur de la foi chrétienne doit se
trouver dans le cœur du chrétien lui-même.
Si le cœur d’un homme — la pensée,
l’attitude — n’est pas conforme à ce qui est
bien, rien ne peut être conforme à ce qui est
bien dans sa vie. Il n’est donc pas étonnant
que Paul nous exhorte en disant : “Ayez en
vous la pensée qui était en Christ-Jésus” (Ph 2.5).
Il n’est pas surprenant que Jésus ait débuté
son célèbre sermon sur la montagne (Mt 5.3–
7.27) par les béatitudes qui deviendraient
les fondements mêmes de la foi chrétienne.
Jésus parle de sept attitudes essentielles à re-
chercher pour être agréables à Dieu. Lorsque
ces sept attitudes prédominent dans notre vie
nous sommes heureux. Mais ces attitudes
peuvent aussi nous mettre en porte à faux avec le
monde et peuvent enclencher la persécution.
Mais c’est en conservant ces attitudes que
nous sommes le “sel de la terre” et “la lumière
du monde”.

“HEUREUX”
Le mot “heureux” apparaît à travers

toute la Bible. De nombreux psaumes de David
débutent par ce mot (par ex. Psaume 1). Le
livre de l’Apocalypse mentionne cette pro-
messe divine à quatre reprises à propos de
certaines actions.

Que signifie ce mot “heureux” ? Lorsqu’on
l’applique aux hommes en général, il décrit
un état de bonheur. Lorsqu’on l’applique à
Dieu, il décrit l’honneur et la louange qui

lui reviennent, comme en Ephésiens 1.3 ;
2 Corinthiens 1.2–4. Ce qui est propre à
l’emploi de ce mot dans la Bible c’est qu’il
parle d’un bonheur pour les hommes qui ne
dépend pas de leurs circonstances. Le bonheur
a aussi été décrit par d’autres mots : “la
réussite” ; “l’accomplissement” ; la “réalisation”.

Dans les béatitudes Jésus ne se contente
pas de bénir d’une manière générale ceux qui
l’écoutent et qui suivent son enseignement.
Il nomme précisément quelles bénédictions
attendent ceux qui ont l’attitude d’un disciple
de Jésus.

Nous entendons continuellement que dans
la vie nous devons réussir et nous réaliser
nous-mêmes. Mais le fait est que nous pouvons
avoir tout cela et pourtant nous sentir vides et
seuls. En suivant le plan de Jésus pour notre vie
nous pourrons réussir ou ne pas réussir du
point de vue humain — mais, une chose est
certaine, nous recevrons des bénédictions main-
tenant et pour l’éternité.

“PAUVRES EN ESPRIT”
Aussi étrange que cela puisse paraître,

la première attitude indispensable est celle
de l’humilité. On nous dit souvent : “Mets-toi
en avant” ; ou bien “Il faut absolument être le
premier”. En revanche, Dieu nous dit que la
vie avec lui débute par la pauvreté en esprit.
Dans le Nouveau Testament le mot “ pauvre”
ou “en pauvreté” traduit deux mots différents.
Le premier mot signifie que l’on dispose juste
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de quoi vivre, qu’on ne peut pas faire d’
“extras”. L’homme qui est pauvre dans ce
sens ne pourra pas manger s’il n’a pas de
travail pour une journée. Ce mot décrit la
condition de celui qui ne dispose que du mini-
mum nécessaire.

L’autre mot décrit quelqu’un qui ne
possède absolument rien. Cet homme n’a
rien qui lui appartienne en propre. C’est ce
mot que nous trouvons dans le texte des béati-
tudes. Pour pouvoir servir Dieu d’une
manière utile nous devons reconnaître que
nous n’avons absolument rien à lui offrir en
retour. Nous ne sommes même pas capables
de vivre approximativement la vie spiri-
tuelle, comme si nous avions uniquement
besoin d’un petit coup de main de Dieu de
temps en temps. En réalité, nous sommes
morts en raison de nos péchés et de nos
fautes. Sans la grâce de Dieu nous n’aurions
aucune espérance (Ep 2.8). Nous sommes
pauvres en esprit lorsque nous voyons que nous
n’avons rien et que seul Dieu peut combler notre
manque.

Ceux qui ont le cœur orgueilleux ne se
tournent jamais vers Dieu. Ils se prennent plutôt
eux-mêmes pour des dieux et se voient
comme leurs propres sauveurs. Il ne faut pas
s’étonner que Dieu haïsse “les yeux hautains”
(Pr 6.16, 19). Nous lisons dans le verset 18
que l’orgueil précède la ruine. Sans l’humilité
du cœur nul ne peut s’approcher de Dieu.
Jacques écrit :

Soumettez-vous donc à Dieu ; résistez au
diable, et il fuira loin de vous. Approchez-
vous de Dieu, et il s’approchera de vous. Puri-
fiez vos mains, pécheurs, et nettoyez vos
cœurs, âmes partagées. Reconnaissez votre
misère, menez deuil, pleurez ; que votre rire se
change en deuil, et votre joie en tristesse.
Humiliez-vous devant le Seigneur, et il vous
élèvera” (Jc 4.7–10).

Dieu peut se servir de nous pour accom-
plir de grandes œuvres. Mais nous ne de-
venons jamais utiles à Dieu tant que nous
n’avons pas un esprit d’humilité qui voit
notre propre péché ainsi que la grâce et la
bonté de Dieu envers nous à travers son Fils.

LA PROMESSE
En quoi consiste la promesse divine

pour ceux qui sont pauvres en esprit ? “Le
royaume des cieux est à eux !”. On pourrait
croire que ce texte est la promesse de vivre au
ciel lorsque nous aurons quitté cette terre.
C’est un aspect important de cette promesse,
mais cela n’en est pas l’aspect essentiel.
Matthieu parle le plus souvent du royaume
comme étant “le royaume des cieux”. Cela
vient du fait qu’il s’adressait surtout à des
lecteurs juifs. Ils avaient un tel respect pour
le nom de Dieu qu’ils auraient pu craindre
que l’emploi de ce nom soit contraire au com-
mandement de ne pas prendre le nom de Dieu
en vain. Par conséquent, ils parlaient des
“cieux” pour désigner Dieu sans mentionner
son nom.

En quoi consiste ce royaume ? La Parole de
Dieu évoque à maintes reprises ce royaume
et sa venue. Le livre de Daniel comporte de
nombreuses prophéties sur l’avènement de
ce royaume. “Le royaume des cieux est
proche” est le thème central de la prédication
de Jean Baptiste et de Jésus (Mt 3.2 ; 4.17 ;
10.7). Parfois le royaume désigne l’Eglise
(Mt 11.11 ; 16.18–19). En quoi consiste ce
royaume ? Jésus a dit : “Mon royaume n’est
pas de ce monde. Si mon royaume était de ce
monde, mes serviteurs auraient combattu
pour moi...” (Jn 18.36). Il dit aussi : “Le
royaume de Dieu ne vient pas de telle sorte
qu’on puisse l’observer. On ne dira pas :
Voyez, il est ici, ou : il est là. Car voyez, le
royaume de Dieu est au-dedans de vous”
(Lc 17.20, 21). Le royaume de Dieu est le règne
de Dieu dans nos vies. Celui qui est dans ce
royaume laisse Dieu être maître de sa vie.
Le “royaume” désigne aussi l’Eglise puisqu’il
faut se soumettre à Dieu pour entrer dans
l’Eglise et pour lui rester fidèle.

Les pauvres en esprit reçoivent le royaume
parce qu’ils ont le cœur prêt à se soumettre
à Dieu et le laisser conduire leur vie. Lorsque
dans notre cœur règne la pauvreté en esprit
nous demandons “Seigneur, que veux-tu que je
fasse ?” Mais lorsque dans notre cœur
règne l’orgueil, nous demandons : “Seigneur,
pourquoi ne te sers-tu pas de tous mes
dons ?”

CONCLUSION
Il est plus facile d’apprendre en théorie
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ce qu’est la pauvreté en esprit que de le
devenir. Pour devenir plus humbles nous de-
vons considérer notre état de péché et le fait
que nous sommes coupables devant Dieu.
Nous devons admettre avec Paul : “Je suis le
premier des pécheurs.” Lorsque nous cessons
de compter sur notre propre bonté nous
pouvons alors compter sur l’aide, l’espoir et la
force qui viennent de Dieu.

NOTE DE L’EDITEUR : Nous présenterons
d’autres messages de Leon Barnes dans les
“attitudes chrétiennes”. Leon Barnes est prédi-
cateur pour l’Eglise du Christ de Barrow Road
dans la ville de Little Rock, Arkansas. Cela
fait trente années qu’il prêche et il a servi des
Eglises dans le Mississippi, l’Arkansas, le
Tennessee, le Texas et prêche à travers le pays.
Il est l’auteur de treize livres.
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